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Grand EUCHRE-BRIDGE
organisé par la J.O.C.F.

MARDI, 28 MARS 1944, à 8 hres P.M.

A la salle de la J.0.C.
L’admission est de .25¢

Qu'on n’oublie pas d’apporter avec soi
son jeu de cartes, s.v.p.

 

 

lai J. 0.C. parle
A la mémoire de notre confrère,

feu Raymond LabËrge.

Déjà, ami tu dors dans ta

tombe de bois
Le monde fut trop bas pour von

âme sublime

Tu ne vis du plaisir qu’une

vaine maxime
Vers ton Dieu, comme un saint,

tes regards se tournérent

Nos coeurs sont en tristesse et

font une prière
Pour que le ciel te donne un

DI2NNEUTEUX YEpos

Qu’une larme de nous prénetre
ta bière

Frole ton jeune front et s'at-

tache a tes os.

Tu n'as passé que vingt ans

dans ce monde de larmes

Et ton âme a volé vers son

divin auteur

Le ciel s'est entr'’ouvert et a

partagé ses charmes

Et tu jouis maintenant de l'é-

ternel bonheur

Il nous est pénible d'enregistrer

un deuil qui plonge dans la dou-

 

leur la grande famille jociste,

dont Raymond fut toujours un
frére almant et dévoué. La mort

d'un frére jociste est toujours im-

pressionnante et ressemble com-

me un deuil personnel. Il nous se-
ra permis de dire que le depart

instantané de Raymond nous jet-

te dans une affliction profonde.

Chacune éprouve qu'il a perdu un

frère, un ami incomparable, un

modèle vivant de vie jcciste. Ré-

sumons d’un mot sa vie jociste en

disant qu’il incarnait en se per-
sonne l'idéal parfait d’un vrai jo-

ciste. Si brève qu’ait été sa vie jo-

ciste, juin 1941 à mars 1944, 1

n'est pas exagéré de dire qu’il fut

un grand jociste. Il a fait non-

neur à la J.O.C. par sa conduite

exemplaire partout où il a passé.

Il a su capter l'estime de tous ses

camarades par sa belle humeur.

Amis de tous, il savait rendre ser-

vice et à s’oublier pour rendre les

autres heureux. Aussi c’est avec

un grand esprit de foi et de sou-

(suite & la page 4)
 

Sincères remerciements
La Supérieure et les Religieuses

de la Congrégation de Notre-Da-
me, de Montmagny, remercient

sincèrement les Dames et Demoi-

selles organisatrices de la récente
partie de cartes, laquelle fut un
véritable succès. Élles remercient

également tous les donateurs de

prix ainsi que les personnes qui

les ont encouragées par leur pré-

sence, et les assurent de leur pri-

ère reconnaissante.
Liste des donateurs

M. le Chanoine Auguste Les-

sard V.F. Mère Ste-Marie-de-la

Réparation, Supérieure Provincia-

le, M. l'abbé E. Simard La Ligue

Catholique Féminine la J.O.C. et

la J.O.C.F. la J E C la Compagnie

Bélanger, la Compagnie Binz,

Mmes Philippe Béchard Aug.

Courcy, Emile Doyer, Gérard Des

piés Ernest Proulx Léonce Rober-

ge, Narcisse Béchard Luc Lavallée

Ed, Bernatchez Gérard Corriveau

Samuel Marcotte Xavier Dionne.

J.C. Hébert, Louis Pelletier Paul

Dupuis, Télésphore Coulombe, J.

Marineau Ed. Laflamme Adj, For-

 

tier, W. Proulx, Philippe Roy. Ai-

mé Déchéne, GH. Nolin, Adrien
Collin, Eug. Lévesque G. Collin

Numa Beaumont Narcisse Proulx,

Alp, Caron Antonio Paré Alb. Mar

quis, Paul Normand, Jos. Paré P.
Allard, Candide Corriveau Léon

Cloutier, Gérard Marquis Chs, Le-

gendre la Cie Electrique, la Manu-

facture de Balais la Canadian Im-

port L'Amicale N.D. l'Immaculée

le Cercle d'Etudes, E. Paschal Ta-

ché, Les Artisans Canadiens-Fran

cais, Succursales Montmagny et

Norbert Cloutier. M. Raoul Lebel

Le Couvent Miles Gnzé, Eustolle

Gaudreau Judith Chabot Yvette

Corbin Alvine Dubé Lucienne Du-

bé M.-Paule Boulet Aline Chevron

M. Vallée Jeanne Collin Yvonne

Faré Imelda Bélanger Simone Bé-

langer, Gisèle Coul-mbe Berthe

Richard Mlles Michon, Yvonne

Paré Sémida Bélanger. M.-An-

ge Caron A.-M. Bélanger la Mal-
; !

son Beaumont et Frères La Con-

grégation de Notre-Dame, Saint-

François, Mlle Joséphine Gama-

che,

 

Chronique colombienne

 

Dimanche dernier, 12 mars cou-

rant, des Chevaliers de Colomb

ont eu le grand avantage d'en-
tendre le Rev. Père E. Ringuet O.

Ml, nous entretenir sur les mis-

sions lointaines de l’Ouest Cana-
dien dans le Keewatin. Monsieur

Emile Collin, Grand Chevalier a
présenté le conférencier,

Avant de dérouler son film mis-

sionnaire, le R.P. Ringuet a don-

né l'aspect géografique de sa mis-

sion: 230 000 milles carrés avec

une population de 400,000 habi-

tants incluant des Russes Polo-

nais, Anglais et 700 Canadiens-
français. Les indiens sont de la

race Grise ou montagnaise, en

général sympathique aux évangé-

Nisateurs, Les Oblats ont planté

leur première croix en 1885. Ils
s'évertuent depuis à gagner des

mes malgré l'esprit d'indifférence

Ces blanes du territoire, l'élément

protestant et l'élément cèmmu-
niste déguisé, Le courant contral-

re contre lequel il faut lutter s'af-

firme davantage par les mariages

mixtes. Malgré les promesses

conjoint non catholique de ne pas

s'opposer à l'éducation catholi-

que de ses enfants, il surgit tou-

jours des difficultés. Par exemple

sur 80 enfants issus de mariages

mixtes dans un village 12 seule-

ment fréquentent l'école catholl-

que.

Après ces quelques données, le

R.P. Ringuet nous instrults encore

avec son film “d’Amour du Bon

Dieu” comme 11 dit lui-même.  

Rien de plus révélateur que la

vie de ces indiens loin de la civi-

lisation ou la commodité et le con-

fort sont inconnus. La nature el-

le-même n’est guère invitante. On

vit de chasse ct de pêche. Le ter-

rain est peu fertile. La fleur de

l'hygiène n’a pas encore vu le jour

dans ces parages. Le missionnai-

re partage les souffrances de ces

indiens, mais tout celà n’est rien

s’il gagne des âmes à Dieu. D'une

mission à une autre, il voyage en

traineau tiré par des chiens ou
en canot. Les lacs sont nombreux

mals souvent leur profondeur ou
leurs rapides ne permettent pas de

les franchir sans portage. Grande

est la consolation du missionnai-
re quand son apostolat lui donne

des âmes. Elles sont difficiles à

gagner, mais elles sont sincères

quand elles ont embrassé la re-
Hgion du Christ.

Quand on approche des terri-
toires plus civilisés, la vie est plus

tenable, mais là encore le sacrifi-

ce des missionnaires est immen-

se. Ils doivent eux-mêmes soute-

nir de leurs propres deniers, la

modernisation qui s'impose.
Le R.P. Ringuet termine son pro-

grammepar un film sur le cente-

naire de Montréal Le contraste

est frappant et nous enseigne

comment un grain de sénevé nlan

té en terre peut porter des fruits

C’est ainsi que le prière et le sn-

crifice jouent le plus grand rôle

dans les missions et qu'un jour on

(suite à la page 3)  

L’Aide aux militaires de

Montmagnyoutre-mer

Nous publions ci-après copies de

lectres reçues du Sergent-Aviateur

Gilbert Boulanger, et du soldat

Lo Boulanger, tous deux fils de

nos estimés concitoyens, MM. Emi-

le Boulanger et Wilbrod Boulanger,

le-quelles  intéresseront certaine-

ment les généreux souscripteurs à

l'Aide aux Militaires de Montmagny

Ortremer, de même que tous nos

concitoyens en général.

L'Escadrille 425: R.C.A.F.

Les Alouettes,

Angleterre 23-2-44

Cher monsieur Béchard,

J'ai hier reçu deux paquets con-

tenant 300 cigarettes et 24 barres

de chocolat. Veuillez transmettre

mes remerciements à l'Association

de l'Aide aux Soldats de Montma-

gav. Kroyez-moi que ces délicates-

ses furent reçues à coeur joie. Le

chocolat était en très bon état el

merveilleux. Je suis présentement à

dézuster une des cigarettes que vous

avez envoyées.

Durant les fêtes, j'avais reçu une

lettre m’annonçant l’envoi de ces

deux paquets.

Tout va très bien ici, mais lu

température est très mauvaise ct

l'ai bien hâte au printemps qui

rientôt amènera des beaux jours.

Je regrette beaucoup mon beau pays

et espère bientôt pouvoir y retour-

ner. Notre armada aérienne accom-

plit des succès merveilleux qui de

jour en jour rapprochent la victoire

à la portée de la main, J'ai partici-

pé au grand raid du 19-20 février

«ur Leipzig, et nous avons eu ul

peu de misère, car nous fûmes at-

teints par la D.C.A. et sommes re-

venus de l’objectif à très faible al-

titude sur 3 moteurs. Mon pilote é-

tait Yvon Côté (M. Côté, père, an-

ciennement en charge du Bell Te-

lephone) qui, pendant tres long-

tnaps demeura à Montmagny. 1

est très bon pilote, d'un très grand

sang-froid. Je ne fais pas partie de

son équipage, mais l’allai à la pla-

ca de son mitrailleur arrière qui é-

tait à l’hôpital le soir du raid.

Comme mon père doit vous l’u-

voir dit, je suis sur les Halifax ct

aime bien cela, à quelques milles de

moi sont Roger Coulsmbe, de Mont-

magny, et Edouard Jean, de L'Is-

let, ce dernier un camarade de elas-

se, je les vois assez souvent et nous

parlons nos

cens et espérons que bientôt nous

serons tous réunis.

Merei mille fois pour les paquets

Mes saluts à tout le monde.

Sinezrement,

Gilbert Boulanger

bien souvent de tous

Angleterre, 15 février 1941

L'Aide aux Militaires,

Montmagny, P.Q.

Bien chers bienfaiteurs,
de reviens de nouveau causer

vec Vous tous pendant quelques ins-

tants.

Le but principal de mon

a-

petit

M. L. BECHARD
A l'occasion de la promotion «

M Laurent Béchard et sn trun

fort à Hull, il nous fait plaisir di

le féliciter et aussi ie remercier pu

bliquement pour l’aide cfficace ct

désintéressée qu’il a bien voulu nou-

donner lors de l’organisation ct ls

poursuite des activités du “'amité de

Protection Civile et de Récupéra-

tion,
M. Béchard est un apôtre dévou

de tous les mouvements bénévole

ct ouoique nous voyious avee plai-

sir la reconnaissance de ses méri-

tes, nous déplorons quand même son

départ et lui souhaitons succès ©

un prochain retour à Montmagny.

COMITE DE DEFENSE CIVIL]
J-W. Berger,

Sec.-Prés.

UNITE SANITAIRE
de Montmagny

Semeine du 20 mars 194»

Lundi 20 mars: Montmagny

Cliniaue antituberculeuss par le

Dr P. Richard, de 10'. hrs à mi-

di et de 2 hrs à 4 hrs pm. Cours

au Collège.
Mardi 21 mars: Montmaeny

Clinique dentaire. Saint Pierr»:

10 hrs Conférence au Couvent
2 hrs à 3 hrs: Clinique de bébés

au lieu ordinaire.
Mercridi 22 mars: Montmagny

Cours au Couvent, Examen sco-

laire au couvent.

Jeudi 23 mars: Montmugnv

Clinique de bébés à la sall- de

Chevaliers de Colomb.
Vendredi 24 mars: Mmntmagne

Clinique dentaire. Éxamen scu-

laire au Couvent.

 

courrier est de vous remercier trè-

sirecrement pour les chocolats que

je viens de recevoir  aujourd'hu'

Je nail aucun mot dans mon peti

voir que les gens de Montmagny n°

participeront à la victoire,
ceux qui, comme vous, votre

travail aux encouragements des

cembattants sont ni plus ni moins

lex bases des victoires que nous obh-

t'endrons sou peu...

tous

Bien, je suis très bien et toujour

hier, portant; notre travail consist

aux préparations de la grande in-

vasion,
J'offre en autant que possible mes

actions de chaque jour demandant

à Dieu de nous conserver la santé

cucore très longtemps.

Bion, je vous quitte encore une

fors en remerciant d’abord le tout

dévoué président, M. Béchard, ain-

si que tous les membres de son or-

ganisation. Vos nouvelles sont toujours at-

ième et aussi une très jolie lettre.

vocabulaire pour vous exprimer la

joie que je ressens chaque jour de

-cnt pas sans penser & nous; cha-

nue jour ils nous aident à vaincre

nes ennemis par toutes les manit-

res possibles; ce ne sont pas seule-

sent ceux qui sont à la guerre qui

mais

; M. JOS A. MORENCY
A MONTMAGNY

M. Jos -A, Moreney, gardien, de

Quebec, cot actuellement à Mont-

magny, pour faire organisation du

Vieme Emprunt de la Victoire qui

ware leu a partir du 24 avril. L’ah-

jeetif du prochain emprunt sera le

même que l'an dernier, et M. Mo-
rerey = mble assuré du suceès de

ct Friprunt pour le comté de Mont-
arly

CHRONIQUE DE:
LA CROIX-ROUGE
Cetivn de Montmagny

M':oredi 8 m-rs au cinéma Ta-

hé, la Crnix-Rouge, section de

Montm:gny présentait un inté-'

ressant programme pour marquer

l'ouverture de sa campagne de

 uscrintion. Des films montrant

‘es activités de la
dans tLus les dyumaines nous ren-
iTnant sur la part magnifique

que font les aides bénévoles en

‘donnant leur temps pour cette

:euvre. Madame Dollard Ménard

épouse du Colonel Ménard héros

de Dicppe, parla de la n&:æessite

ct des bienfaits de la Croix-Rou-

e dans la période que nous tra-

versons surtout pour ceux qui se

battent là-bas et qui ont tant be-

sun d’être aidés c’est pourquoi la

‘roix-Rouge a besoin d’argent

nour lui permettre de continuer

sa grande oeuvre humanitaire

vartout où elle est nécessaire de

soutenir le imncoral de nos soldats

et prisonniers par l'envoi fréquent

de colis de vivres et de Ininages.

Madame Ménard termine en re-

  
 

de sang lesquelles

dats blessés.

mité de Travail, demande 1ux An-

mes et jeunes filles d- faire leur

part en faisant de la c:utur- et
du tricot pour réchauffer ns sel-

dats et nos prisonniers. Si à

magny, nous avions au moins un

morceau par familie et chaque

mois, nous aurions de magnifiques

c-lis à expédior à Montréal. Nous

espérons que plusieurs répondron:

et chaque mercredi de 2 à 5 hrs

au local de la Croix-Rouge édifice

du Québec Power, nous aurons

rlusieurs dames de bonne volonté

qui feront leur part dans l'oeuvre

de la Cr-ix-Rouge.
Marguerite Fournier secrétrire

 

 

tendues avec impatience.

Un soldat de Montmagny,

Léo Boulanger. 
 

 

   
 

M. G.-J. Lane, gérant de division à la Quebec North Shore Paper Co., et président général du be

emprunt de la Victoire à Baie-Comeau, est tout heureux de l'honneur qu’on a fait à sa municipalité alors

qu'il reçoit de M. E.-A. Macnutt, président provincial conjoint du Comité National des Finances de Guerre,

Cette municipalité a mérité cette récompense pour avoir le mieux ex-l’écusson gagné par Baie-Comeau.
ploité le slogan “Hâtons Ia Victoire” dans un concours ouvert à toutes les municipalités canadiennes

moins de trois mille Amea.

de

(Photo Editorial Associates Ltd)

Croix-Rouge} : ; ;
vtre agôtre' il faut savoir aumer,

Mme Belley présidente dun Co-

 

NOUS GRANDIR
Section juvénile ARMAND LAVERGNE
Collège des FF. du

 

$2.00
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CANADA, Hors-District,

Un an: .. . $1.00

CANADA, District,

S.-C , Montmagny

ligieux, il ch.isit saint JosephSection juveniie de la seciéte

St-Jean Baptiste. Collège des Frè-

ies du S:cré-Cueur Montmagny.

Section “Armand  Laveyne

SOIS APOTRES

Pour qui donc ce commande-

ment que nous lions si souvent

S’adresse-t-il à Lel groupe en pai-

ticulicr Aux prètres, aux religieux

et relisieuses par exemple? Oui!

Mais pas seulement à çux, Ce com

mandement de l’am:ur ‘pour ê-  
cst transmis a chaque être en par- |

| Liculier par le Christ lui-même

dans son grand commandement

de l'amour du prochain; Almez-

vous les uns les autres et plus loin

| il ajoute “Aucun arbre ne doit res-

‘ter stérile car celui qui ne produit

v-s de fruits sera coupé et jeté au
feu.

|

Sols done apotre. Et de quelle

manière, Beaucoup de moyens

pourtant te sont fonrnis pour ai-

der tes frères: unc bonne parole
un encouragement un secours

immédiat une prière que sais-je

Le moyen le plus efficace est de

saisir le temps propice. Pensons-y

| sérieusement, La parole de Dicu
nous dit encore: chaque fois que

nerciant toutes les travalileurs et tu l’as fait au moindre des miens,

travailleuses au nom des épouses c’est à moi-mêine que tu l'as fait:
mères, fiancées tous ceux qui com de part et d’autres, cette pensée

battent la-bas pour nos libertés. du devoir s’est assimilée, et l'on a
Le Dr. Dumas remercie la con- vu

férencière. paria des orizines de tions qui ont pris à coeur a-aider

la Croix-R:uge et lança un ap- et de secourir les autres,
pel pour les cliniques de donneurs |

reprendront

leurs activités au printemps alors

nous auront besoin d'un nombre

de donneurs dès le début, pour ai-

der à sauver la vie de nous sol-

surgir différentes

géant ainsi

ses de l'humanité.

l'Action Catholique.

tion Catholique.

Pie X! le déclare bien clatre-

ment. ‘L'Actlon Catholique, dit-il
se propose de propager le règne

du Christ dans les individus dans

les familles et dans les sociétés, |.
Pig X avait dit la même chose, du

reste, dans son cneyclique ‘In fer-

mo propesito” L'Action Catholi-

que puisqu'elle se propose de res-

|taurer toutes choses dans le Christ

constitue un véritable apostolat

à l'honneur et la gloire du

Christ lui-même.

Dans une école chrétienne. le

but suprême de l'Action Catholi-

que sera donc le triomphe du rè-

gne du Christ dans la masse des

élèves dans le milieu écolier.
Les prêtres, les maitres ne pou-

vant suivre les élèves partout, se

trouvent de ce fait impulssants à
réaliser seuls ce programme; fil

faut qu'ils s'adjoignent parmi les

meilleurs élèves des collaborateurs
Ce qu'ils demanderont à ces der-

niers, ce n’est pas seulement le

rayonnement du bz:n exempie, ni

même l'action exercée à l'occasion

sur un camarade ami, mais une

participation réelle à leur oeuvre

d'éducateurs, à la christianisation

du milieu scolaire.

Voilà, chers Amis, Apôtres de

l'Action Catholique surtout, quel-

cues lignes qui nous montrent

bien la grandeur de la tâche en-

treprise, la beauté et la solidité de

l'euvre à laquelle nous collabo-

rons ou à laquelle nous nous ef-

forcerons de collaborer.

Qui n'est pas avec moi, est con-

tre moi” a dit le Christ; cet il a-

joute “Celui qui n'amasse pas,

dissipe”
Voulons-nous être avec le Christ

collaborons à son oeuvre, à l'Ac-

tion Catholique.

Le Secrétaire de la J.O.C.

 
i

Anniversaire Canadien

19 mars 1637

Ratification du choix de saint

Joseph comme premier patron au

Canada. Samuel de Champlain,

fondateur de Québec, homme de

foi et d’action, fit venir les Récol-

lets en 1615 pour travailler à l'é-

vangélisation des tribus indien- 

organisa-

soula-

les différentes clas-

Et voici qu'est sertie du sein de

l'Eglise une nouvelle organisation

Quelle est donc la fin que s'est

Christ tel est le but suprême de

l'Eglise et en même temps de l'Ac-

comme patron du Canada.

Dès 1624, 1e Père Le Caron é-

crivait dins un mémoire adressé

su provincial de sun Ordre, à Pa-

ris “Nous avons fait une grande

solennité ou tous les habitants se

sont trouvés et plusieurs sauva-
pes, par un voeu que nous avons

fait à saint Joseph, que nous a-

vons cheist comme patron de ce

pays et le protecteur de cette égli-
se naissante”.

Quelques années plus tard, nous

disent les Relations des Jésuites,

il fut arrêté que le 18 mars 1637,

veille de la fêt« de saint Joseph,
les magistrats et le peuple de Qué-

tec de concert avec l'autorité ec-

clésiastique, ratiflaient le choix

de saint Jcseph, fait le 30 avril

1624 pour premier patron du Ca-

nada. En conséquence M. de Mont

magny, successeur de M, de Cham

plain fit préparer des feux de ré-

Joissance et arborer le drapeau

sur la citadelle de Québec.

Le lendemain 19 mars, aux pre-

mières heures du jour le canon re

Québec annonce la joyeuse fête.

Tous les habitants se réunissent

au pied des saints autels et se con

sacrent de nouçau au saint Epoux
de la Reine du Ciel. Le souverain

pontite Urban VIII sanctionna le

choix des “habitants” de la Nou-

velle-France, en accordant une

indulgence pléniére le jour de la

fête du saint. Aussi Yannée sul-

vante 1638, cette fête euv un ca-

chet tout particulier. Dans sa re-

lation, le père Lejeune s’exprima
ainsi:“ La fête du glorieux patri-

arche saint Joseph, patron et pro-

itecteur de la Nouvelle-France est

l'une des grandes solennités de ce

proposé l’Eglis en créant cette Pays. La veille de ce jour qui nous

nouvelle organisation? L'avéne-|est sicher, on abora le drapeau et
xent, le trièmphe du règne du|ON fit jouer le canon, M. le Gou-

verneur fit faire des feux de re-

| Jouissance aussi pleins d'artifice

que j'en ai guère vus en France.

L'on avait dresser un pas sur le-

quel paraissait le nom de saint

Joseph en lumières. Au-dessus de

ce nom sacré brillaient quantité

de chandelles à feu; d’ou parti-

1ent dix-huit ou vingt petits ser-
pentaux qui firent merveille

Il y eut des fusées, un petit cha-

teau flanqué de quatre tourelles

quatre roues tournantes une

croix à feu qui sautillaient comme

un diament. Enfin il eut tant de

choses ravissantes que les Sauva-

ges et aussi les Français ne pou-

valent en croire leurs yeux.

    
Hult ans plus tard, (1646) les

relations nous disent encore “Le

18 mars entre sept et huit heures

du soir, se fit le feu de joie en

l'honneus de saint Joseph. Le Ien-

demain jour de la fête, on tira

du canon au moment de l'Angelus
et, pendant la messe, quatre

coups à l'élévation, avec quelques

salves de mousqueterie. La grand’

messe fut chantée à dix heures et

les vêpres ensuite; les complies se

dirent entre deux et trois heures

ensuite eut lieu le sermon puls on

alla chez les Ursulines faire le sa-

lut de saint Joseph.”

FELICITATIONS AU
MAJOR TRIQUET
Le maire Isidore Bérubé, de Ca-

bano, vient d'adresser le message

de félicitations qui suit au Major

Paul Triquet, du Royal 22e, qui

s'est distingué sur le front Médi-
terranéen:

Cabano, Qué, le 6 mars 1944

Major Paul Triquet,

Rofal 22ième — lère division
(in Hospital)

Front Méditerranéen.
Sincères félicitations pour la dé-

coration Croix Victoria que vous
avez obtenue par votre bravoure.
Toute la population de Cabano se
réjouit et vous admire. Ce fait d’ar-
mes de votre part restera dans l’his-
tire de Cabano,

Isidore BERUBE,

Maire de Cabano
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ions enlevées a l'ennemi. régiment de Lévis

SÉLECTIF

NATICNAL

ve : . as

Si vous aver ces eniployés
diz sexe maseniin—

Sont-ils en règle au .

c°

it uv vue de la w.chilisation?
En vertu d'un: Ordi nanee 1.000. *eus l'empire des réglements

du Service sélectif natic+ 1 mobilisation :

rt
-

1. Tout patron qui a i sen = vice des emnloyés masculins doit
examinei lerrs docuvrints et fuire conpaiîtis cenxqui n'anront
pas exhibé des attestations indiquant qu'ils sont ea régle avec
le Service sélectif nationai (mm vilisation .

2 Cet examen doit avuir été cun.pleté au plus tard le ler mai 1944.

3. “EMPLOYFUR"™ou “PATRONcomprend les employs crsou
les patrons dans l'inl.stric «i Iv commerce, »insi que les
exploitants de fermes.

& “EMPLOYE MASCULIN se<s.4ne tout hommeà votre service,
y compris celui qui et de votre narenté.

58. Un livret intitulé ‘“ GUIDE NU PATRON’ a été cnsoré a tous
les patrons dans l’iadu-.rie et!» commerce. Unie carie-réponse
a été adressée eux expleitants d- fermes.

& Si vous ave” À votre s« "vicc ‘in employé masculin, et n’avez pas
été averti du relevé par li*ret ou carte postale, çommuniquez
avec le plus proche bureau de Placement et du Service sélectif
et demandez ce livr=t.

7. Tout employeur de personaes du sexe masculin est obligé de
faire cet examen, dut ‘A responsabilité lui incombe.

& Des peines sont prévues y rur la négligence À effectuer ce relevé,
et pour les employés musculins qui négligent de cvopérer en

exhibant les documents requis.

RÈGLEMENTS P"! SERVICE SÉLECTIF NATIONAL (MOBILISATION)

MINISTYRLE DU TRAVAIL
HUMPHREY MITCHELL, A. MacNAMARA,

Ministre du iravail, Directeur du Service sélectif national.
B.8.44.WF

TOUT SE MODERNISE, _
-

ps

 
intéressantes pour la préparation de
ces botics. Elle conseille, pour com-
mencer, UN mets chaud à chaqué
reyant € c'est le potage, que ce soif
d préférence uno crème aux légus

panier dans lequelle travailleur
) transportait autrefois ses repe«
"est aujourd'hui passé de mode. lla
"e6dé le pas & unc boite dont la protic
l eupérieure, de forme, arrondis, con-
; tient un thermos.
* Le contenu de cet’n botte d'fère
quelque peu de celui des, anciens
paniers et est un indice de l'influence»
exercée par les divers appe’s lancés
en faveur d'une alimeutation plus
wage; il offre une quantité raison-
nable de calories, de protéine, de
valeium, de fer et da vitamines et un
agencement de couleura qui aiguise

le
“ , au céleri, ou autre. Comme
vreuvaga, le lait, à cause de sa valeug
nutri ye, est fortement recommandé;
-i 1e thermos contient du thé ou du
café alors, dit Mo Campbell, qu'urf
des sandwichs soit aux légume
finement hachés. Il est aussi recom
mandé, pour varier, d'avoir un,
sandwich sur trois fait de pain brun.
Les fruits frais remplaceront avan-

l’appétit. Une brève enquite con-|tageusement les gâteaux ou les

cuit à l'houredes repas à là National pâtisseries et pour la collation de

Railways Munitions, une filiale du |l'apres-midi, le lait est tout indi-

Canadien National où sont fabriqués
‘les affits et les canons de marine,
a révélé que les st populaires ‘fèves
au lard” ont cédé la plare aux sand-
-wiehs variés, aux potages chauds et
aux seludes diverses.

| Mlle G. Campbell, diététicienne
diplômée, du ‘Canadien National,
‘qui 0 ure vuste expérience
dans In prépar-" 1 des repus d'ou-
Viki Las she .AUKREStéqnE |

ué,
4 La botte doit être préparée avec!
soin, les sandwichs coupés joliment
ct poigneusement enveloppés dans
du papier ciré, On voit ici Mlle
Czmphell donnant une démonstra-
tion eur la meilleure fagon d'envelo
per un sandwich et dans la hoto e
droite, une employée de ational
Railways Munitions mange &veo

|appétit sundéjeuner. f a“ «

sa comm
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* a quatre fils et

“vive actif: le capitui-

 

\ - Chabot, RCA, er

Parc  mruett d'aviatio!

Niet phorte ananquant

opel a i. x Tune mission ae-

roue Virdu nerd, en no-

ve ot depuis lors présu-

Chet le capitaine

I vais . vient de décro-

bor v parachutiste co.

fa Le ot ufficier Paul

| Cr, “vent à Kingston

|, vo hen des WRENS,
!

| Funéreilles ce Mme

Emile Giasson||
  

te, -Dieu de T vis, à l'âge de 45 ans

«mois Outre son époux, Mme

| Nous animes yecs A la

fi it de Mme Huile cap, née

| térie-Louise ILvneh, décédée après

pt temps de maladie, à Pho

|
l(isson laisse dans le deuil, six

flex: Mine Joseph Morin (Jeannet-

le }. de Louzor, Rita, Georgette, Ma-

 

!Acleine. Réjeanne et Jeanne d'Arc:

so fee Wilken, de Mont-Brun, A-

bitipi, Roger. Lewis, Jean-Marie,

Marcel et Harry; ses parents: M. et

Mine Odilon Lynch, de Berthier; sa

| Mine Navier Bouffard; ses

freres: MM. Duve, de Québec, Wel-

“ie et Jimmy Iynch, de Berthier;

| soe beaux-parents: M, et Mme Pro-

ses beaux-freres:

Xavier Bouffard, Proculus Giasson,

fil: ses belles-socurs: Mmes Wel-

lie. uve Lynch et Proculus Gias-

= tflsp; ele plu-

ours neviux ut nièees,

  

soeur.

cules Giusson;

  

laisse aussi

 

nonvice et >ù séprilturs eurent

 

Fes same ou 9 rem, en l'église de

Montmagny. au milieu d'un grand

rembre de parents © d'ami.

7 pore ors étaientz pour dn

ex: M, ArsCoulebe; pour

HE MALAY Moise,

it J omebatte, F'zéur Lynch a

bre lois, * us cousins de la

. sétifmii-

 

tasses farine tamisée
€. à thé Poudre à Pate ‘Magic’

1y € à thé sel
4 c. à soupe shortening
1j tisse Luit (environ)
Le Cussonade — Cannelle

2
4

tasse ruisins
langez ect tamisez les trois

premiers ingrédients. Incorpo-

rez le shortening. Ajoutez Je lait
pour faire une pâtelisse, l’étris-
sez 1; minute sur planche
enfarinée. Abaissez la pâte à !;
pouce d'épaisseur, lui donnant
une forme oblongue, Saupou-
drez de cannelle, cassonade et
raisins. Roulez eur Ja longueur
et tranchez à 1 pouce d'épais-
scur, Cuisez À plat duns assiette
à tarte ou à muffins graissée,
15 minutes à four chaud (450°F.).
Donne 10 brioches,

RE rapricaTIonaT
M CANADIENNE # :
 IEE TE

EWHITEST.

ASSURE

UNE

CUISSON

PARFAITE # 
 

le éprouvée l’expression de ses plus

vives condoléances,

GRAND'MESSES:

National Electric Company: Les

employés de la Compagnie Binz.

MESSES PRIVILEGIEES

MM. ct Mmes Proculus Giasson,

p.re, Proculus Giasson, fils, Famil-

ie Dave Lynch, MM. et Mmes Wellic

Lynch, Louis Giasson, Charles Nor-

mand, Famille Fortunat Gaudreau.

M, et Mme A. Chabot, Québec, G--

Herri Picard, Famille Henri Boulet,

MM. ect Mmes Georges Minville, Ar-

sène Morissette, Mmes H. Bilodeau

et Art. Coulomby, Famille J.-A.

Blanchette.

AFFILIATIONS

MM. et Mmes Amédée Langlois.

Georges Langlois, Thomus Jour-

navit, M. Elzéar Lynch, MM. et

Mmes William Lynch, Jos. Coulom-

be, Albert Marceau, Joseph Belan-

wer. ville, Arséne Coulombe, M.

Pohert Hoffman, M. et Mme Ma-

ris Bernatechez, Mme Albert Cla-

vo, Mlle Joséphine Lynch, MM. et

Mnes Tohnny Picard, Ernest Lan-

Amédée Oudllet, MM. Henri

I'réchotte, Edouard Fontaine, R40-

M. et Mme Arsène

sois,

Vézina,

Bélanger.

BOUQUETS SPIRITUEES

M. et Mme Xavier Bouffard, Mme

sare

  AY ” - *

à concéder à ia

R

|
|
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ivière-la-Paix

i “Le Canada aux Canadiens” d:

lvens-nous répéter sans cess

Vials que faisons-nous pour gv |

Ja devienne une réaiité? In ef

craindre que ceux qui viendron

rès nous nirnt de durs renpra-

1es à nous faire. si nous ne nau

"parons pas de ce riche pays 1-

“ ‘icole qu’est la vallée de la Ri-

i ère-la-Paix.
;  Compatriotes Québec vons

y ns les bienvenus pour Visitor ce

|

 

A:

an coin de votre pays. Venez

vs y établir sur de beaux  do-

nines de 320 ârres que nous vous

ncédons avee dole «t satizfac-

‘ion,

Pour détails s'adresser à l'abbé

Camilie St-Pierre. presbytère Si-

Frédéric Drummondville ou au

Nouveau Palais de Justice, Mont-

réal (le çt 3e mardi de chaque

mols)
 

JI PAUL BiUUL
Médecine Générale

RAYONS-X
Traitements Electriques

Tél. 123

MONTM AGNY

 

  
 

LE SOLDATDE DIEU
par Etienne Blanchard, P.8.8.
de la Société des Ecrivains

Canadiens

 

“Durant quinze siècles, la Fran-
ce a mérité son titre de fille aînée
de l'Eglise; le poète anglais Shake-

speare l’a appelée le soldat de Dieu.

Quand Dieu veut qu’une idée géné-

met dans le coeur d’un Français. Le

peuple auquel l'Eglise doit le plus

dans l’histoire du christianisme,

|c'est le peuple français. Pour ser-

vir la puissance spirituelle, l'âme

française fut ardente. C’est sur le

so] de France que prirent naissance

tant d'ordres qui ont rayonné sur

l’univers. Pour sauver et réformer

l'Eglise, c’est en France que Rome

a trouvé les hommes et les institu-

tions nécessaires. Ses vertus d'a-

postolat, son zèle missionnaire ont

forrni dans l’histoire la moitié des

missionnaires du monde entier. Ou-

vions nos coeurs et nos mains pour

que cireule dans le monde cette sè-

ve généreuse.”

SAINT-VALLIER

DECES
Le 29 février, cest décédé, après

une longue maladie, soufferte avec

la résignation du vrai chrétien, M.

Toseph-Hubert Roy, époux de Dame

Oaélie Lapointe. Il était âgé de 58

d'une affluence considérable de pa-

verts et d’amis.
Ce fut M. l’abbé G.-H, Maurois

de St-Alphonse de Thetford, qui

chanta le service, accompagné «le

M. le curé Richard et de M. l’abbé

Lemay, comme diacre et sous-dia-

cre.

(suite à la page 3)

 

Vve Xavier Langlois, Famiile Ar-

thur Montminy, M. et Mme Anto-

nio Montminy,

nombre de cartes de sympathies

dont la liste serait trop longue à

publier.

=
,“LE PEUPLE”

est imprimé aux ateliers de

La Société d'Imprimerie Ste-

Marie et est publié par la

reuse fasse le tour du monde, il ta|

ans, Son service et sa sépullure ont:

eu lieu le 3 du courant, au milieu:

Les porteurs étaient MM. Elzéar|

La famille a aussi reçu un grand|
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Geo, René Feurmer, LLL. Compagnie du “Peuple”, de

Montmagny, le vendredi de

chaque semaine. |

ABONNEMENTS:

Canada, District, 1 an $1.00 |

Can. Hors Dist., 1 an $150

Etats-Unis, 1 an $2.00 |:
Stæwictement payable d'avance. |i

La date qui se trouve à la |i

suite de l'adresse des abon-

nés est la date d'expiration de

l'abonnement et sert de reçu.

Ainsi janvier 44 signifie que |'

l’abonnement a été payé jus- |

qu’en janvier 1944 et qu'on est

e nrègle. Si, un mois après

l'envoi de l'abonnement, la da-

te n’est pas changée, nos a-

bonnés nous rendraient servi-
ce en nous signalant cet oubli.

Prière de faire remise, par

bon de poste ou d’express,

1] l’ordre de “La Cie du Peuple”,

Montmagny, P. Q.

Prière de toujours donner

l'ancienne adresse quand on
demande à changer l'adresse

‘ du journal.
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PERRON
Nouveau Guide du Jardinicr 1943-44

GRATIS
en achetant

   
  

  
   
    
  

chacune des

[f nouveautés
suivantes:

] leri laltue, le

ornementale
Bette à carde
RHUBARBE, le
pat 20c. (descrip-

tions complètes dansle catalogue),

| Envoyez 35r. en timbres ou bon-poste et
vous recevrez immédiatement Irs deur artic
ci-s ci-haut mentionnés et notre nouveau
catalogue GRATIS.

ror \WHPERRON x SIE,
CRAINETIERS & PEPINIERISTES
935 BLVD ST LAURENT. MONTREAL   

un pat del :

ÿ deux grandes] |

at Sc. 0
Bo POIREE]

2ILULES MORO

   
   

   

 

S) VOUS SOUFFREZ DE:

FAIBLESSE COURBATURES

NERVOSITE  EPUISEMENT

FATIGUE HABITUELLE

MANQUE D'APPÉTIT

PRENEZ LES

1366 ST-DENIS, MONI.
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800 Kilocycles --- 1000 Watts
  LES MERLLEURS PROGRAMMES DE 1.50 AM, À MINUIT

a ;

i"hald Désilets, L.L.L.

FOURNIER & DESILETS
AVOCATS

37, rue de la Conroune,

Québee

Téléphones: 2-1581 — 3-1616

 

    

                

 

Modernes,
A l'épreuve

du feu,

nuesi bas que ;

550

pas plus que a.

   dépliant,
écrivez à

FORD HOTELS CO.
Montreal

LISEZET FAITES LIRE
NOTRE JOURNAL

 
 

Dr J. C. DARVEAU
26, rue St-Thomas

Tel. 257
MEDECINE GENERALE
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Commissaire de |
Placements d'arge

Assurances
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Feu, Vie. Maladie,
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DR J. R. BARIL
Chirurgien-Dentiste

49 rue Saint-Jean Paptiste

MONTMAGNY

Tél.: 46.

Tél. 202 Rayons X

Dr J. M. Bernatchez
Chirurgien-Dentiste

4, de la Gare.

 

FOURRURES

THIBAULT

Toujours en mains les der-

nières créations en fourrures,

tel que: Manteaux. garnitures

et parures de cou.

Notre atelier est à votre

disposition pour tous travaux,

tel que repassage, refection ou

teinture.

TOUT TRAVAIL

GARANTI

EXPERIENCE

DE 20 ANS
— CHEZ —

L.-P. THIBAULT, Enr.
282, St-Jean, Québec  
CHEMINHEEERATE

NOUVEL HORAIRE EN VIGUEUK
DEPUIS LE 26 SEPT. 1943

MONTMAGNY
Convois allant à l'Ouest

No 135, Local tous
les jours ..

No 59 Océan Limité, tous
les jours .

No 1 Express maritime,
tous les jours . . 11.46 a.m.

No. 31, local tous les jours
dimanche excepté . 6.37 p.m.

Allant à I'Bst
No 32, local tous les jours
dimanche excepté . 10.08 a.m

No 2, lixpress maritime,

“8.39 a.m.

11.44 p.m

tous les jours . . 6.37 p.m.
Nu 136, Local, tous

les jours . 0. 1.298 pom.
No 60, Océan Limité, tous

les jours . 7.01 am.
 

cee

GEORGES HEBERT
Notaire

Téléphone 73

a Cour Supérieure
hypothèques ou débentures
Accidents, Responsab'lité, Autos

—— —— Montmagny

 



 

 

DÉLICIEUX

THE ET CAFÉ

DAL/
Pour un plus grand rendement achetez lameilleure qualité.

LA COOPERATION A
LA RIVIERE-LA-PAIX
La coopération joue un rôle de

premier ordre chez les nîtres éta-
blis dans la région de McLennan-
Fahler, au pays de Ia Rivière-la-
Paix, mais les activités de l’Asso-
ciation coopérative des graines de
semences méritent d'être soulignées
à l’attention des nôtres qui veulent
se renseigner sur cette région d'a-
venir.

Cette réalisation doit son pre-
mier essor À l'agronome bilingue de
la région, M. Euclide Hébert qui
est aussi membre actif du comité
régional de l’Association Canadien-
ne-Française de l’Alberta — l’A.C.
F.A. Ce patriote tenace et travail-
leur fit une enquête auprès de ses
compatriotes pour leur montrer les

a
el

 

 
 mezuces, Trèg bien, dirent les cul-

tivateurs qui l’écoutèrent mais que
faire avec la production des grai-
res, où sont nos débouchés ? Notre
technicien agricole, qui connaissait
son marché, n’attendait que la pro-
“lumation d'une telle objection pour
larcer le projet d'une coopération
de vente. Produisons d’abord, dit-il
ct vous verrez que les acheteurs
viendront nous voir. Sa prédiction
"ut bonne et profitable pour les cul-
tivi.teurs de la région.
Une poignée de producteurs se

firent les pionniers d’un organism
cocpératif, mais le mouvement
vrandit vite, la semence coopérati
ve ayant été jetée dans un terrain
hier préparé. Voici des chiffres qui
parlent avec éloquence, En 1942.
l'association recevait 700,000 livre-
le graines, réparties comme suit:

 

, Luzerne Lbsavantages de la culture mixte, re- . ;J Girouxville 85.000commandant tout particulièrement
\ Tangent 57.201la culture des plantes fourragères,

la production des graines de se- Donnelly 51.000P 8 Fahler 113,000
Trèfle d'odeur

DORMEZ Girouxville 112.509
ET LEVEZ- Donnelly 80.009

Fahler 191,000VOUS REPOS Autre trèfle
Donnelly 2,800

    
Si vous ne dormez pas
bien—si vous souffrez
d'insomnie — attention D
au rein. S'il est mal
en ordre, ne purge pas [>
le sang des poisons et Y
déchets—votresommeil
peut aussi en souffrir.
Au tout premier signe
de mal de rein prenez en toute confiance les
Pilules Dodd—depuis plus d’un demi-siècle
Te remèdepar excellence pourle rein. Elles
sontfaciles à prendre. Inoflensives.

|

114-£

Pilules Dodd pour le Rein

x (alsike) 24,300
3 Le tout rapportant au district la

semme de $125,000.00.
Et association coopérative veil-

la au grain, suivant l'expression,
une compagnie achetait la luzerne
a 17 sous la livre, elle obtint 24
sous la livre, un gain respectable de
221,000.00. Dans ses transactions
elle obtint un dividende de % de
sou la livre avec lequel elle se bâ-

 
 
 

   

ra

tit des entrepôts à Falher, Donnelly
Girouxville, Tangent, elle s’est aus-
si procurée une balance et un cri-
ble de seconde main. En d'autre.
muts, elle va de l’avant par sa mise
en pratique du motto “L’union fait
la force!”
Le missionnaires-colonisateurs de

la région, M. l’abbé C. St-Pierre,
Drummondville, Qué, et le révé-
rend A. Bouchard, O.M.I., 16 ave-
nue des Oblats, Québec, Qué, sont
à leurs postes pour renseigner nos
compatriotes sur la Rivière-la-Paix.

 

  

| Vraiment.
rarer, 

 

Ur. double revers n été infligé à
la United Textile Workers of Ame
rica, alors que le conseil régional

  
applications des locaux 100 et 102
de Punion pour ajustements de sa-
laires dans les filatures de la Mon-
treal ottons Limited (Valleyfield )
et de la Dominion Textile Company
(Montréal) parce que, dans les deux
ers, l'Union n’a pas pu prouver son
droit de représenter les ouvriers,
Fxactement une semaine aupara-

ravant, la U.T.W.A. perdait par une
décision du comité de conciliation à
Ottawa, pour les mêmes motifs. Elle
fut alors réprimandée par le rap-
p-rt de la ma/orité pour son refus
de produire ses livres de comp£abi-
it: comme preuve du nombre de ses
membres et pour sa mauvaise vo-
santé à coopérer avec le comité de
conc:fiation du juge Boulanger.
Un appel de l'union au conseil

“ti-nal du travail à Ottawa, en
s’ptembre dernier, fut aussi rejeté
l'arce que les organisations de l’u-
nior ne purent convaincre le Jug»
McTague qu’elle possédait la ma-
Jorité des ouvriers dans ses rangs

gional du Travail de Québec, il est
dit que “l’Union n’a pu satisfaire le
Censeil qu’elle représentait une ma-
‘erité des employés” et, conséquem-  ment, les rapports concluaient qu’au-
cune considération ne pouvait être
donnée aux changements suggérés
jusqu’à ce que la position du local
TON de la United Textile Workers
it clairement établie.

x x x

du Travail de Québee a rejeté les |

“LE PEUPLEM, VENDREDI LE 17 MAhs 1044

| RieCOMME
DiBON

PAIN

otet
jeune médecin, M. Gustave-A. de
Huostos, qui vient demeurer parmi
Hous, li est présentement à l'Hôtel
Roy.

SAINT-MARCEL
Ml Curé à commencé le caté-

cisme préparatoire à la commu-TAY paies solennelle. 30 enfants suivent
jt cours,

- Nous souhaitons courage et ré-
4 ration i M. Eusèbe Mercier, qui

"3 gravement malade.
- Nous souhaitons

     

     

     

  
  
   

  
    

 

 

aussi un
rompt rétablissement à Mme An-
[tine Morin, née Héléna Moreau,

ab |! Vous à quittés dernièrement
pour l'hôpital.
BAPTEME
Joseph-Léon-Floi, enfant de M.

«+ Mme Damien Bernier, née A-
d''‘enne Godbout, Parrain et mar-

R '<..c: M. et Mme Léon Bernier, gr-
| barents de l'enfant. Porteuse: Mme
Salus Gaudreau, tante de I'en-
fant,

- MM. Maurice Morin et Vital
{Doticause sont allés à Saint-Cyril-le, dimanche,

CHRONIQUE DE
L'UNITE SANITAIRE
| Pour produire du bonlait
"La traite ;

| Ne trayez jamais les vaches à
| l'heure de leur repas, parce qu‘ j'es poussières du fourrage tombe-

Vsabrieunee [OTL dans le lait et augmenteront
ertainement se teneur en bacté-
ries,

Gardez votre étable propre. Gar-
€2 aussi vos vaches propres pour
te le fumier ou autres saletés a-

 

nnadienme

 

 
+ les bactéries qui y sont con-
Nues, ne souillent pas le lait.
Lavez le pis des vaches avant I»

traite ou, si vous ne pouvez le fai-
‘I'v essuyez-le au moins avec un lin

 

  Dans le rapport du Conseil Régio ; devient une quantité momdre, ae. {FE humide puis asséchez-le avantcessoire, quand on envisage le res- de commencer la traite, en utili-te Avant 1914, il en était autre- [FaNt un autre linge sec et propremert et le chef de maison ménu- N'humectez jamais vos mainszeait le courant comme ses pru- Pour traire. Ne soulevez pas ; Inelles, justement parce que le xi- |POUSSIère pendant la traite évi-lowatt-heure coûtait gros. De nos
jours, on se sert de la lampe élec-
trique comme du robinet, précisé-
nient parce que son coût est mini.
me comparativement à l’utilité dé-
rivée. Depuis trente ans, l’entrepri-
se privée, au Québec, nous a don-

sale avec un linge sec ou avec vos
mains, de taper sur les flancs de
la vache, de donner des coups de
pleds à la paille, ete. soit pendant

vant de la commencer.

     

 

 

verra à l'ombre de la
croix érigée sur un lopin de
du Keewatin se dresser
victorieuse qui sauver
canadien.tez. par exemple de frotter un pis,

mercier le conférencier
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a semaine prochaine

il faudra attendrela fin de aguerce

pour cela. De plus. ilfaut qQ

Tous rappeliez queÀ

moure Detement une dimi
a proha 1

anses importationsont.
1 pes

ocks on vente 5

3

pe

aoe rds, en même qu
. dant, on pour:

qu'aujourd hui. Cepentement bon

ins dès 1
i {-  magast

bi les cons
bébés ont su mst

roe Les » la guerre, commePost

ousÀ était di ale deteurPS sorte
tous.

ile de leur TF

ps dont ils © ; c

po couchesors teaient requisA

Lefabrication d'articles es

terre.
elle

"a Mais nous revenons grade

mont dex fabriceissu
dont on

‘ ivils et

b

e

tissu SONT es

\ wake dele couchesest l'un
ses iste. i qui sontpremiers sur po eetrouver pas canadienne,

Evidemment, BFdance dans les de woot. 1MITEDde couches ea TEXTILE COMPANY Li

DOMINION ills “Colossal” of Has lovublee
Drapy, meviertes, toies dor

nombre 
jMMes appropriés et s'est dit heu-—- jreux de compter un missionnaire(suite de la page 1) de plus parmi les enfants de Mont

premiere magny.
terre Don dey Chevaliers

fière ei Pour aiderle RP. Ringuet dans
l'Ouest; son oeuvre evangélisatrice, les

‘Chevaliers de Colomb du Conseil
+ Fê- 12634 de Montmagny ont bien vou-

LCT- [Ju faire un don de $100.00 C’est un

 

 

 

M. le chanoine Lessard

en

 

après avoir passé une quinzaine
chez sa soeur, Mme Pierre Lecomp | lat et de charité qui règne dansla traite, soit Immédiatement à-lte est retournée dans su famille.

geste digne de mention qui révèle
fune fois de plus l'esprit d'aposto-

‘notre ordre.
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- Comme il le déclarait, l’autre EE Bet ; ; On conseille de se servir, pour

=

’
-

'

BoîFe de ‘our, aux Communes, M. Coldwell ne lectricité à des ee en la traite, d‘un seau à petit orifice Pourquoi ne déposez-vous pas vos <pargnes à

‘rouve en la guerre le facteur idéa] |*7S cesse baissé et cela en CP

|

de façon à réduire au minimum!
Sachets pour développer l’industrie, pour des taxes sans cesse grandissantes l'entrée des poussières. | LA CAISSE POPULAIRE DE ST-THOMAS

Moins de porsser à fond la production. Ayl imposées à ces compagnies. En un mot, il s'agit d’exclure|

DE MONTMAGNY
Consultez un de ses officiers:

Joseph Boulanger Joseph Côté
Louis Pelletier Lauréat Boulanger

fait, le chef du CÆ.F. peut bien 8- (Communiqué)tre reconnaissant à la guerre d’a-
voir forcé le pays à multiplier des
ecnirôles d’Etat, à donner dans l’en-

du lait, par tous les moyens possi- '
bles, toutes poussières et particu-
les étrangères, parce qu’elles
contiennent toujours des bactéries

 

SAINT-VALLIER  

 

centins  Rhumatismes
Estomac
Rein    

 
 

En vente : dans foutes les phormacies
* Gros:" 200. rue Vallée, Montreal.
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Pour vos

IMPRESSIONS
De toutes sortes . . .

Adressez-vous à :

LIMPRIMERIE DE MONTMAGNY,
-N.-A. BECHARD, Prop.

55, St-Jean-Baptiste, MONTMAGNY
Attention spéciale aux commandes par la malle.

récimentation socialiste. Suivant la
théorie de M. Coldwell, on ne se-
rait pas loin de souhaiter d’avoir
cu la guerre beaucoup plus tôt, dès
1630, par exemple, histoire de nous
débarrasser de la dépression d'il y
à quinze ans! Un autre de ces doc-
‘es professeurs, L.-T. Morgan, de
Teonto, a même utilisé cette théo-

jusqu’au bout dans un livre où
I relive les avantages de “La Guer-

Permanente”! Ni plus, ni moins,
‘est une philosophie qui ne man-

pas d'humour. comme on voit.
Le pis, c’est que ces gens ne rai-
“ornent pas sans une espèce de lo-
rique. Quand M. Coldwell nous cite
l'exemple russe, le cas du Soviet
“ui n’a pas connu la dépression de
"280, on se rend compte immédiate-
mert, en effet, que c'est la prépa-
ration À la guerre qui a tenu les
Russes si besogneux, sans chôma-
Fe. On transformait le Soviet en

pre

ne    ar.enal cependant que nous nous
préoccupons de pacifisme.

x x x

Nous avons déjà écrit que lu
[eût de l'énergie électrique n’en-
‘rit que pour DEUX POUR CENT
dars les facteurs qui constituent.
hez une industrie, le coût de pro-
‘uction d’un article. De même, la
‘acture mensuelle qu’une famille
rigle pour l'usage de Pélectricité

 

Hommes 30,40,50 ans!
Vous cherchez entrain, viguenr normale ?
Rasayes Tabioties Toalques 0SLeDanttomiques, stimulants: fer, vitamine By, calciumphosphore: aideront vous rendre vigueur et vitalsSormaie aprés vos 30, 40, 50 ane. Paquet desea180. seulement. Bi DOD matiafalt én premiw pagua,    
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(suite de la page 2)

Boldue, Emile Laflamme, Jos.-Al-
bert et Louis-Georges Roy. La croix
était portée par M. Oscar Roy. dv
Montréal, son frére, et le corbillard
conduit par M. Gérard Lamontagne.
Le deuil était conduit par ses

fils MM, Lorenzo, Roméo, Joseph:
ses filles Milles Lucienne, Magella
ct Fernande; son frère, M. Aimé
Roy. Montréal; ses beaux-frères et
sceurs: MM. et Mmes J.-E. St-Hj-
laire, A. Marois, J.-E. Langlois.
Québee; ses neveux: MM. ot Mmes
Delphis Guillemette, de Berthier, J.-
E. Laliberté, de St-Frangois; ses
cousins: MM. Gérard ot Georges
Bonneau et Jos. Morin, de St-Fran-
cois, et un grand nombre de parents
ct d'amis, tant de la paroisse que
de l'étranger.

AUTRE DECES
Le 9 mars, le glas nous annon-

cait un nouveau deuil dans la per-
sinne de M. Eugène Rochefort, é-.
noux de feue Dame M.-E. Breton,
décédé après une courte maladie et
muni des secours de notre sainte re- :
Frion. Il était âgé de 74 ans.
Son service et sa sépulture ont

eu lieu le 13 ct une assistance nom-
Breuse emplit l’église. L'office di-
vin fut célébré par M. l'abbé J-A.
Roy, son neveu, assisté de M. le cu-
ré Richard et de M. l'abbé Lemay,
comme diacre et sous-diacre.
Les porteurs étaient: MM. Eug.

Dinas, Fortunat Gourgues, Fortu-
rat Corriveau ct Ludger Corriveau.
La croix était portée par M. Tél.
Blouin. Le corbillard était conduit
par M. J.-Paul Rochefort, neveu. Le
‘leuil était conduit par ses fils: MM.
Joseph, de Tring-Jonction, Lucien,
de St-Charles, Paul-Henri, de Mont-
rial Louis-Emile et Maurice: sa
fille, Rév. Sr St-Eugène, des SS
de St-Joseph, de St-Vallier; son
frère, M. Arthur Rochefort: ses
b-aux-frères: MM, Raoul Corriveau
Montmagny. J.-E. Breton, St-Mi-
chel, et J.-A. Roy; un grand nombre
de petits-enfants et de neveux ot

n'ères, et la maiorité des parois-
sens qui ont voulu reconduire le
regretté défunt à sa dernière de-
meure,
Outre ses enfants déià nommés,

Mi survivent: MM. Antonio et Al-
bert Rochefort, de l’Abitibi, et Ro-
sario, de Montréal, et quatre filles.
A ces familles que le deuil vient

de frapner, nous offrons nos sin-

cères svmnathies,

————

e
e
e

SAINT-PIERRE
Nous souhaitons la bienvenue à

M. l'abbé Ernest Rancourt qui est
venu passer quelque temps avec
son frère au Presbytère, M. l'abb.
Jules Rancourt.

Mile Lucille Cloutier vient de
quitter sa famille pour paursuivre
ses études de garde-malade a I'hé
pital Bellevue a Québec. Nous lui
souhaitons plein succes.
Mlle Thérèse Simard, après a-

voir passé quelque temps dans sa
famille, ainsi que l'invitée de M.
et Mme Diogène Lapointe, est re-
tournée à Québec.
Mme Armand Fournier et Mlle

venues passer la fin de semaine
chez M. et Mme Plerre Bouchard.
Mlle Florence Lapcinte est par-

tie passer quelque temps à Qué-
bec,
M. Paul-Emile Lisbois de Sorel

est actuellement pour quelque
temps chez sa mère Mme E. Lis-
bois.
Mlle Thérèse C. Lisbois est de

retour d’une huitaine passée à
Québec et Lévis chez des parents
et amis.

Mlle Marguerite Proulx est ac-
tuellement en visite a Québec chez
sa cousine, Mme G. Delagrave et
autres parents.
Mlle Emilienne Picard, est de

retour d’une promenade à Mont-
magny l’invitée de sa tante Mme
Arthur Blais.
Mme Jean Cloutier s’est rendue

dernièrement à Québec l'invité de
sa mère Mme H, Tardif.
Mme Gérard Lacroix après a-

voir passé quelques jours chez sa
tante Mme A. Létourneau, est re-
tournée à Champlain.
Mlle T. Simard de St-François,
  

MAL AUX
ITY]

 

 —Cordiale bienvenue au nouveau|

Emile Gaudreau, cult, Louis Blanchet
Joseph Marineau Lutrope Méthot

Fortunat G. Fournier

Albert Corriveau

Dr Albert Dumas

Joseph Paré
Damase Beaudoin
Omer Gaudreau

Georges Hébert, sec.-gérant,
64, rue de la Gare  
    =-—-=——

 

 

 
C. Bélanger de Montmagny, sont !

 Hommes et Femmes
POUR

@ Bandes Herniaires

© Bandes Abdominales

© Suspensoires

© Bas Elastiques

Une chambre ‘ajustage cst a votre disposition a:

La Pharmacie Bergeron
de Montmagny

est la plus complète du district. 
 
 

 

ARPENTAGE

ROBERT DORVAL
Arpenteur - Géomètre

Etablissement de ligne — Bornage — Subdivision et cadastrage
de lots — Certificats — Lignes de limites, ete,

Ave dea Erables — Té.: 214

MCNTMAGNY

Bur. et Rés.:

    
—-_—_——

ee
PS

BERTRAND V. TREMBLAY, B.A., LL.L.
AVOCAT

Bureau à Montmagny

Edifice “LE PEUPLE”

les jeudis et vendredis

10 A.M. à 6 PM. — le soir: 7 à 9 P.M.
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GEORGES HEBERT

BALLL
NOTAIBE

“4 rue de lo Gare !

NOTESLOCALES
MAISON A VENDRE

Maison à 2 logis, située au c ‘in

Ste-Brigitte et Palais de Justice
avec grand emplacement — syste.

me de chauffage chambre de

bain, Revenu: $360.00 par année,

Aussi un grand terrain, rue Cham-

plain,

Pour informations, s'adresser à:

Ph.-Auguste BLANCHET
582, Lindsay,

DRUMMONDVILLE
ou à

Jos. BLANCHET,
MONTMAGNY.

25-6fs
—

Les gagnants des objets mis «”

rifle par Mlle Josépi.…» ( vriveau,

au profit des missions, sont les sui-
vants: Mme Roch Fratette, Dr

Jules Fréchette; Li. Léo Leblanc.

—0
Mlles Jeannette et ‘Zécile Labr-

ge se sont rendues A Québec,

fin de semaine.

——

fun

“LE PEUPLE”, VENDREDI LE 17 MARS 1944

ne.

Parrain et marraine: M. et Mme

Armand Isabelle, oncle et tante de

ler-fant.

+ étaient de passage à Québec, en

fin de semaine.

—

CHAPEAUX
J'informe les dames et demoisel-

les que j'ai acheté le stock de cha-

peaux de Mile E. Létourneau, et

que je continuerai la vente et les

réparations de chapeax au même lo-

cal.

J'ai en mgasin les nouveaux cha-

peaux du printemps, tels que paille,

feutres, à des prix raisonnables.

Une vi-ite est sollicitée.

—

M. et Mme Gérard Ayotte (Céci-

le Joncas) sont les heureux parents

l'un fils baptisé le 13 wars, sous les

nems de Juseph-Gérard-Gilles-Ma-
rig,

Parrain et marraine: M. et Mme

Dorat Ayctte,  grands-parerts de

Juncus, anele, et Mile Jeannine Bou-
To

Mme WELLIE PAQUET, et
Coin St-Thomas et du Dépôt, °

Montmagny. p M. et Mme Gustave Nicole (Cor-

10-318 "étia Laprise) ont fait baptiser un

— fils, le 15 mars, sous les noms de

Juseph-René-Luc.
Parrain: M. Frenée Gaudreau, cou-

sin: marraine: Mlle Gilberte Nicole,

~oeur de l'enfant.

—e

SEPULTURES
Nes <ympathies à M, et Mme En-

cere Thibault (née Estelle Lislois)

qui ont perdu leur fils, Jean-Nocl,

de cédé le 11 mars, à l'âge de 2 mois

* demi. Les porteurs étaient: Pier-

“La vie est une lutte continuelle

ami amène nécessairement des chu-

tes. Il ne faut pas nous en étonner.

le vie es’ un perpéruvl renoncement.

Ainsi la terre nc fructifie que par

la -épétition des semailles. T1 ne

faut pas nous en désolor: la vertu
est uu effort renouvelé. De nos fau-

tes pardounées, il ne reste que l'hu-

miliation qui est bonne,

Abbé Gabriel Davot”  

 

R Denis, Mureel Laberge et Ro-

> ire Dion… ; . + |=nire Divune,
M. l'inspecteur Trvnée Jolin a fait ‘

, LL. ; —e-
la visite de- écoles de Montmarny. | .

Feue Jeannette Coulombe
la se:naine dernière, Lo.

Ie 9 mars, est décédée, à l'Hôpi-
-—0-

; ; . te aval, Mile Jes tte IC :
M. Luc'>n Langlois, de ia Banque on Fa v ne x PAPI oulombe.

Provinciale, de Montréal, est ac- ; ¢ oo teu Mo Amedee Doutombe €
. Dame Senneville Courey. Ses

tuetlcnent en vacances chez son pe- fanéraill eh me Mi a
. unérailles ont eu lieu lundi, à €

re, M. J,-Bte Langlois. \ € ! !
105 ; .

Les porteurs étaient, pour la
M. Sime Alfred Renaud, de

Québec étaient, en fin de semaine

en visite chez Mme Pamphile Lau-

er x: M. Laurent Bernier; pour le

corps: MM. Gérard Courey, Roger

“de, Louis-Marie Courcy et Jeun-
 

1...deau,
Paul Burde.

—æ

M. Paul Dion, Mme André et Ms . ent Ne

Jean-Paul Bod:. de Lanzon, sont!" M. Joseph Boulet
: PEL: M credi, le 15, à 10 hres, avaientvenus assister aux funérailles de; credi, le 16, à 10 hu valet

u le service et la sépulture de

 

‘Voulez-vous dire de grandes cho-|M. Raymond Liberge, la semaine (
ses ? accoutumez-v>us a nen favo| ernière, M. Joseph Boulet, cultivateur, file

dire de fausses. -— Vauvenargucs —— + feu M. Tosenh Boulet et de feu

2 Mre Fenx Catellier. de Ladaran- | Pme Rosalie Thibault, décédé ie

AUX DAMES ET tave. était, jeudi dernier, en visite 111 du Sr, à l'âge de 75 uns et

DEMOISELLFS i hez “us socurs, Mlles Bélanger. a mois, 2.
ree . » | 0 Les porteurs étaient, pour la

Pour ouvrages a  ["Hemstich™ {ne I. Girard 2 passé le diman-

|

SFX M. Nuzaire Crulombe; pour

Pont d'Ouilets a bor! picots,nulle sueurfie ceveneil: MM, J-Hebrahim Mine
tons couvert:, rendez-vo' + of -z: ch. a Québec, chez sa belle-soeur. | NS anolé vy

Vme Ad. Blair. pr e. Napoléon Chabot, Joseph Bou-
Mlle ERNESTINE COTE,

Rue St-Th-mas,

Mourmagny.

5-JNO

——
M. J.-Emile L:clerc, de St-J. =-

Port-Joli, est venu, cette semaine,
visiter son fil”, étudiant au coliège

du S.-C.
——

Mlle Thérèse Lambert, de Cho -

ny. et Mile Talbot, de Ouébc:, &- |
talent dernièrement, en prot.'nade

chez M. et Mme Cuilon Bernier.
——e i

M. le Dr et Mme Léonard Béchard|

de Warwick, étairat, recemment, les

hôtes de M, Alex, Béchard.
——_

MAISON A VENDRE ;
Une maison en bien bon ordre à!

l'intérieur et à l'extérieur, située

rue Ste-Anne, livrable au printemps.

à vendre à de bonnes conditions.

S’adresser a:

GEO. E. FOURNIER, courtier,

Rue de la Gare,

MONTMAGNY.

——

M. Laurent Bernatchez, étudiant,

est. actuellement chez son pere, 52.

Edmond Bernatchez.

lp

Mme Joseph Nicole et sa jeune

fille, Charlotte, étaient de passage|

à Québec, en fin de s°msine.

-—e—

M. Adj. Beaument, de St-Tavid,

était de passage au bureau de la C'e

A. Bélanger, adébut de la semai-

ne.

ARBRES FRUITIERS
Jinforme le public qu: la Cie

LUKE Frères, Ltée, m'a nommé re-

présentant pour la vente des arbres

d’ornement, arbres fruitiers. tels

Que pommiers, cerisiers, pruniers,

etc.

MAURICE PROULX, cult,
R. R. No 3

Montm=. >y

10-31e
—0—

Miles Alice et Ernestine I réci.

EXAMEN L'E. LA VUE
ATTENTION

Vos yeux sont-ils fatigu“ . Avez-

vous de la difficulté à lire ou écri-

re, à voir de loin ou de près? Votr:

travail vous cause-!-il des maux de

tête?

Si tel est votre cus, n'hésitez pas

et faites examiner votre vue. J

un bel assortiment de montures des

plus mwdernes, à prix molérés et

pour convenir & toutes les bouises

ainsi que l'appareil nécesaire à l'ex-

amen de la vue. -
MONTMAGN.

Dr Geo.-H. NOLIN, M.).,

“Ancienne résideuce de M.

Laurent Fortier”.

APPOINTEMENTS:

Lundi, mercredi, vendredi, le seir

seulement, de 7% heures, à 10 à,

ainsi que le samedi apres-mict.

Téléphone: 160-—. à.

|A VENDRE

 _“ let «t Laurent Côté.

Me Tré: se Tremblav. de Qué- Nos svispathievs aux familles un

 

|
A
!

était duns sa famille, en fin de deuil,

semaine, | .
| o— M. E-A. Rousseau de Québec, ê-

tait de passage à Montmagny, di-Nouz somines heureux d’appren-

dre !e retour de Mme Georges Lan-

|-inie dans sa famille, après avoir

fait un séjour de plus d’un mois à

l'hôpital du 3t-S.ucrement, à Qué-

dec, où elle a subi une grave opéra-

tion. Mme Langlois «st en bonne

voie de guérison et nous fermons

aes voeux peur m'elle se rétablisse

promptement.

menche dernier.

 

Cificiers et sous-officiers,

Réserve de Montmagny

donnent $45.00 à

le Croix-Rouge
  

Les Officiers et les Snus-Offi-

ciers du 35ième En. Mixte l’In-

fanterie composée des réserves des

voltigeurs de Quéher, Le regiment

ce Montfinaënr + Co K 1iment la

L.vis, ont contribué $9065 a la

campagne de la Croix-Rouge qui

vient de se terminer.

Le Réciment de Montmaony gui

fournit es Cies "C” et “DT au ba- |
tailllon mixte a contribué la moi-;

|

—_——

Mlle Pierrette Crulombe ost allée

passer la fin stiutine dans sa

famille, à Berthier.
—O—

M. Emile Villeneuve

à Québec, pur affaires, la semai

| dernière. |

de

s’est rendu   
2 chaises de ‘ arbier émail | tié de la souseripti n, voit ce que

léss blanc. avec miroirs et ins-, Nous à ce le Lt.-Col. HA.

tx laiton complète pour salon; Gervin O.C. du bataillon. "Comme|
mederne d barbier. u vendre!icute la population civile” dit-il,

i arché miliciens apprécient haute-Bon nmarche, _ 20.1 ‘ , le 5 Ipprc nt
Pour prix et conditions, écri. Mens (a vaicw de la Croix-Rouse

et les services inestimables qu’el-

1e rend à nos prisonniers de quer-

sré, Nous tenons à exprimer air

Teyare

{res

vez |

:MILE AUBERT,
2108. St-André, von

MONTREAL |
--_3fg assurant que nos gars, entre les

Bh airs de l’ -mi,ne manqueronto— mains de l'ennemi, ne manqu

Mar- [le colis qui leur dit que n us ne
oto oublions pus”.

Mlles Cermaine Boutin et

guerite Breton, de St-Raphuel,  
taient, en ‘in de semaine, en pro 201 7

».enade chez M. Paul Y'ollin. Frr*railles de Mme

Juies Kirouac
Marie-Paule Desjardins est" ?

passer quelques jours À Lé-
dévédée

 

! Loa courant et  .chez son oncle, M. Jos, Desjar- :

dins “one Jules Kironae, me Elizabeth

Ym [ied dede de Tan et x mois,

Le capi ral Réginald Mathieu, du Ses finepeille= cureut lieu en l'é-

eamp militaire, à pasé quelques jt =-Thoma- de Montmagny,

à Beauceville, l'invité de pa-j °c. 1e 9 du courant, à 9 heures,
 
jour

l'aufant, représentés par M. Marius

iebz, be - Marquis, Raoul Thi-

jt air Macloire Bernatehez  Adal-

| phe Corne n, Jos. Paré, Théodore

Porto Ahan Thibault, Narcisse

| Lochard, Dr Panl € Dupuis, Jules

Michon, hunase Beaudoin, J-P

jnos hommages au personnel si de-|

de la Croix-Rouse tont en,

|

du: D ExLdSa
 

 

TROIS SAUMONS 
Va et Vient

Mlle Lucille Chouinard était en
visite che ses parents dernière-
ment.

M. B. Caron nous a quittés pour
aller travailler à l'arpentage.

M. Gérard Chouinard était en
visite à Côte des Chênes en fin
de semaine.

Mlle Yvette Chouinard était de
passage à St-Jean dernièrement.
Soirée réussie

Jeudi le 9 mars un groupe d’a-

mis se réunissaiezt à la résidence

de Mlle Jeanne Toussaint 3 l'oc-
casion de son anniversaire de nais

sance. Une magnifique gerbe 1ui

fut offerte et l'adresse de circons-

tance fnt lue par M. Roger Caron.

Elle recut de nombreux et magni-

fiques cadeaux dont une bourse

| bien garnie. Cette bourse, souve-
nir de famille lui fut présentéé

par Mlle Laurette Chouinard. On

se sépara à une heure avancée

en se promettant de revenir en-

core.

 
 
ST-PAUL du BUTON
Baptiémes

M. ¢t Mme Donat Isabelle née
Gabrielle Gagné tont part a leurs

parents et amis de la naissance ;

d’une fille baptisée sous les pré-

roms de Maric Diane Francine.

[Parrain et marraine M. et Mme

Fortunat Gagné grands parents

de l'enfant, Porteuse: Mlle Ger-

maine Gagné tante de l’enfant.

Nos félicitations.

 

 
 

LISEZ NOTRE JOURNAL

 

 

 

 

Eutropi thot, J.-J. Poulin, Dr

Ahert da Ernest Proulx, Ro-

| dalphe Mo os Armand  Puquet.

“Raul F :rier, Adjutor Fortier

[Lena Le ‘irneau, Aurélien Bernat.

Fouruier, Raymond Paré, Elzéur

B:ulanger, Wilbrod Bonlanger, oJ

Bernier, Antonio Laberge, Emile

Boulanger. Cyrille Desjardins, J-

*1+-P, Vallé< Paul Fournier, "'yril-
Le Blonin Fréchette, Ludger

Lugacé, Edouard Normand, Diogo-

ne Caron, 8. Lemieux, Thomus La-

conbe, Philippe Nicole, Télesphore

Coulombe, J-Alex. Fournier, Albert

Blais, Fugéne Bernatchez, Pierre

Michon, Ed. Lainesse,

La Héfunte laisse dans le deuil,

btuitre -on époux, M. Jules Kirouac,

« fille, Mme Philippe Michaud

(Alarie-Anne); ses petits-enfants:

i2ita, Robert Michaud et Jean-Char-

1 < Kiroune; son gendre, M. Ph-N.

Michaud; sa belle-fille, Mme Adol-

phe Corneau; ses belles-soeurs:

Mmes Siméon Picard, Thadé Pi-

card, de Rumford Me, Mme Onési-

me Kirouac, Mie Daniel Collin,
Mme Frank Kirouac, de West War-

wick, R-L, et plusienrs neveux et

nicees.

2och

SAINT-PAMPHILE

Baptêmes

10 fév. Joseph Clément enfant de

M. et Mme Gérard Thiboutot
Par. et mar. Met Mme - Gérard

Jalbert oncle et tante de l'en-

fant.
10 fév. Marie Colette, enfant de

M. et Mme Odilon Chouinard Par-

et Mar. M. et Mme Alfred Choui-

nard.
12 fév. Marie Cécile Gemma eu-

fant de M. et Mme Lucien Leblam

Par. et Mar. M. et Mme Andr.

Pelletier oncle et tante.
16 fév. J:seph Denis enfant de M.

et Mme Delphis Jalbert. Par. c:

mar. M. et Mme Joachim Gamu-

che.
16 fév. Joseph Jacques, enfauv de

M. et Mme Gérard Bourgault,

Par. et mar. M. et Mme Noel Le-  
bel oncle et tante.
17 fév, Claude Julien enfant de
M, et Mme Pierre Duval Par. t

mar. Agilas Leblanc oncle et tante

18 fév. Marie Berthe Solange en-
fant de M. et Mme Salustre Mor-

neau Par. et Mar. M. et Mme Ju-

seph Lamonde.

27 fév. Joseph André Marcel en-

fant de M. et Mme Léopold Ga-
gnon. Par. et mar. M . et Mme Jo

seph Bélanger grands’parenus

Sépulture

Le 17 février est décédé M. Ré-

mi Moreau époux de Dame Pome-
la Belanger, inhumé le 21 à l'âge

de 72 ans.

Le 12 mars est décéde Clément,

enfant de M. et Mme Neol Lebel,

âgé de 3 mois,

Le 12 mars a été inhumé Joseph

André Marcel enfant de M. et

Mme Léopold Gagnon âgé de l4

jours.

M. Antcine Chouinard ainsi que

sa fille Gemma, sont de retour

d’un voyage d'affaires à Montréa!

Mlle Blanche Caron de Montréai

était de passage ici à l’occasion de

Moreau.
Mlle Yvonne Chouinard

de retour d'un voyage d'affaires

à Québec.
Mlle Yvette Caron \intitutrice a

St- Adelbert était en visite che”
son frère M, Henri Caron diman-

che dernier.
M. Clovis Moreau de St-Auvert

était en visite chez des parents

la semaine dernière.
M. l'abbé Joseph Alexandre M.

Jos. Blanchet et M. Ernest Blinis

se sont rendus à St-Georges de

Beauce à l'occasion du service de

Mme Edouard Lacroix.
M. Alphonse Deschêène, de St-

Aubert était de passage le 10 pour

affaires.
M. le curé est allé préter son de-

vouement à St-Omer à l'occasion

du concours de Pâques.
M. l'agronome Paul Asselin de

Ste-Perpétue est venu dans sa ra-

mille la semaine dernière.

M. Camille Vaillancourt

ployé du Pacifique Canadien est

actuellement dans sa famille.

[ci la LOC. parle
(suite de la page 1)

mission à la volonté Divine, qu'il

a offert sa vie pour ceux qu'il ai-

mait,

Maintenant que tu jouis, nous

en avons l'assurance, de la vision

sans voiles de l'adorable Trinité,

n'oublie pas ceux que tu as lais-

sé dans le travail, le combat cL

la souffrance. Pries pour ta J.O.C.

dont tu connais tous ies besoins

et que tu avais tant à coeur de

voir prospère et grande. Sois no-

tre soutien l’au delà pour nous

est

em-

AGENTS DEMANDES

Faites vite! Personne ambitieuse

requise pour exploiter un circuit

rvral Watkins. Revenu

dis la première journée sur la rou-

«e Chance exceptionnelle de vous

créer un avenir de tout repos. Chan-

gez vos heures de loisir en heures

productives, Une voiture est requi-

«vo, Ecrivez de suite à: LA COMPA- 
 

  

 
 

Dg 1s La levée du oeorps fut faite par . ‘ 1e ;
Tene et dais |, . ari A grote Lo-sard A jo} Notre journal réitère ses condo- GNIE J, R. WATKINS, Dépt. Q-M-

; > te Le “Hennces à la famile éprouvée. 7A. 2177, Masson, Montréal,REMERCIF"ENTS vice funebre fut chanté par M. ee ——

M. Ewile Giasson ot a famille |lanbé G. Gariépy, avcisté des ab-:
' truer et Varenties. ‘ . «esac rH

wo BL Ghee Ho Dr Varennes. | Sous les auspices de la Société St-Jean Baptiste= aercien par la v ++ de nutre jour

!

|
|
I

|

toutes les qui our | Poytait La erox M. Alphonse

fre, Tes svmp”fhies, soit par |’ te
affiliations, Le cereus éuat porte par MM.

Langlois.

; “raonne”

et

sffre dus de messes,

bouquets spirituels, visites,
aux funérailles

iorène Picard, Charle-

Ledger Picard, Emile Lemieux, Nar-

cisse Picard et Léopold Gendron, Te-

mvent les rubau-: Mmes Edmond

Laflamme, Arthur Coulombe, J.-P

Fournier et Auguste C. Després.

Conduisaient le deuil: MM. Ro-

bert Michaud et Jean-Charles Ki-

cart.

«ù araistance de

| Mme Giasson,

| ome
| Mut Georgette Picard est de pas

Ferre à Québec, chez es amics, Miles

Rita et Marg. Allison,

| >SAPTEMES rr ane, petits-fils de la défunte; son

M. ¢t Mme Joseph Ringuet (née {gerare, M. Philippe Michaud, MM.

Montréal, Arthur

Kiroune, L'Islet, Georges Kirouae,

St-Cy rille, . Philias Kirouac, St-Cy-

ville, Auguste Aubut, St4lyrille,

Ciarisse Langlois) ont fait baptiser |Jos. Thivierge.

tva fils, le 9 mars, sous les nams de

Jeseph-Léopold-Bertrand.

Parrain et marraine: M. et Mme

 

Lérpold Ringuet, oncle et tante dej Henri Kirouae, Montmagny, Jean-

l'enfant. Charles Picard. Georges Moreau,

—e- Georges Picard, Alfred Paradis,

Henri Collin, Roland Collin, Philip-

filla {pe Collin, Léo Morin, St-François,
Réal Boisvert, Québec, Edmond

Reusseau,  Alphondor Labrecque,

A M. et Mme Camille Bernier

(Cécile Isabeile) est née une

baptisée le 12 mars, sous les noms

‘de Marie-Jeanno-Thérèse-Jacqueli-  CINEMA  
de Montmagny

CONFERENCE
PAR

M. LOUIS DE GONZAGUE FORTIN
SUR

“La Coopération”
(La clef de notre relèvement économique et social)

MERCREDISOIR, 22 MARS

8.15 hres P.M,
“Peuple de ma province, si tu veux savoir où
“se trouve ton salut, étudie lu coopération.”

(Père G.-H. Lévesque, O.P.)

TACHE

 

la mort de son pére adoptif M. R.|

 ae (ASTDD

 

 

tes frères, qui demeurons an a'er- qu’il était chez son beau-frè-

champ des larmes et sur l'arène re. M. Louis Bélanger, de Montma-

du combat. gens. I! était âgé de 23 ans.

Ses funérailles ont eu lieu à St-

l'ierre, vendredi, à 10 hres.

Le défunt laisse pour le pleurer,

ovtre ses parents, M. et Mme Tal-

bot, un frère, Paul-Eugène; ses

soeurs: Mme Vve Maurice Roy, (Al-

borin), of Mme Louis Bélanger (Ma-

(rre-May).

 

R.IP.

Par le propagantiste de la J.O.C.
de Montmagny

 

FEU M.MAURICE TALBOT
Saint-Pierre

M. et Mme Arcadius Talbot (née

Emma Bornier) viennent

plongés dans le deuil par la mort de

leur fils, Maurice, est

subitement lundi le 13

d'isre Nous prions M. et Mme Talbot

et leur famille d'agréer l'expression

décédé fe nos plus sincères condoléances

darts cette épreuve.

qui

soir, mars  
 

Les Fusiliers marins apprennent à manier les canons

 

Photo prise du groupe des Fu iliers de Ia marine royale de la division

de l'instruction à l'erganisution de la déferce mobile des bases navales, à

Chatham, Colembo, La gravur> représente: les fusiliers marins s'entrai-

cant au chare ment d'un ennon d'exercier,

Au CINEMA TACHE
19-29-21 MARS

 

|

pour rivage des ©
aventures, sur les =
pirates et le Grand EN
Espagnol, pour les M
bateaux chargés d’or Hi
et les femmes aux
lèvres rouges, pour
vous faire tressail-
dir et frémir avec le
‘Robin Hood de lu

4 Mer”.

+ CLAUDE RAINS
DONALD CRISP « FLORA ROBSON . ALAN HALE

. Directed by MICHAEL CURTIZ « A WARNER BROS.-First National Picture
Frivea Play by omard Koch and Seton | Mitter + Mushy bo Foch Woilguap Koragalé

BRENDA MARSHALL 
L’AIGLEdes MERS

Avec Erroll Fly, Brenda Marshall et Claude Rains
(entièrement parlé en français)

La représentation sera continuel'e dimanche le 19 maration sera cont : s, de
1 hre à 11.15 p.m,, soit 1 hre, 3.12, 6.24 ct 9.06 hres.   Représentation régulière, lundi et mardi soir, à 8 hres.  

S
a

   

 


